
Don d’animaux pour les fêtes, une surprise qui tourne au cauchemar 

À Nice, les associations de protection animale alertent sur une hausse des abandons en 
fin d’année. Surprise à l’occasion des fêtes, les animaux deviennent rapidement un 
poids pour des familles. Face à des responsabilités trop lourdes, le choix se tourne 
souvent vers l’abandon en refuge ou dans la rue. 

« Ce décembre on a retrouvé un rat domestique dans une petite boîte de transport, dans 
une poubelle », témoigne Anne Patterson désespérée. Membre de l’association « Rien 
que pour eux » à Nice, elle remarque la « hausse des abandons durant les fêtes de 
Noël. » Elle explique : « Nous avons actuellement 36 animaux placés en famille 
d’accueil. » L’objectif de la démarche : « leur redonner confiance en l’humain », avant de 
trouver de nouveaux propriétaires. Avec une volonté de sensibilisation, l’association 
« s’e@raie » des « achats compulsifs » des familles, durant les fêtes de fin d’année. La 
bénévole insiste sur le manque de préparation des propriétaires : « On peut penser à des 
coups de cœur. Mais en réalité c’est souvent un cadeau imposé par des proches. » 

« Je suis allée chercher un chien à Nice, dans une impasse. C'était un gros pitbull avec 
une muselière attachée à un poteau… horrible », s’indigne Anne, l’émotion dans la voix. 
Elle met en garde sur le don de rongeur : « un cadeau facile pour les enfants. Mais les 
parents ne se rendent pas compte des responsabilités. » 

Mireille Gonzalez, participante du programme de famille d’accueil de 
l’association Rien que pour eux, à Nice. (Photo : Anne Patterson) 



« On veut éviter ce côté achat compulsif » 
Ainsi l’association redouble de vigilance durant les fêtes. « On a des lapereaux à 
l'adoption. On a attendu que Noël passe pour les publier. On veut éviter ce côté achat 
compulsif », détaille-t-elle. Rien que pour eux met en place des « filtres de sécurité ». 
Tout d’abord un entretien téléphonique puis un rendez-vous au domicile afin de préparer 
les aménagements et la sécurité de l’animal. « Cela nous permet aussi de les guider 
pour leur arrivé », aQirme Anne. Cette visite permet aussi de vérifier que les promesses 
tenues par téléphone sont conformes à la réalité. 

Pour les associations, c’est aussi une période de diQicultés. « Nous sommes en 
saturation financière », déplore-t-elle. Pour s’occuper de tous les nouveaux venus, cette 
dernière doit faire face à une hausse des coûts de fonctionnement. 

Des études alarmistes 
L’association n’est pas un cas isolé en France. En 2023, la SPA recense plus de 80 000 
signalements pour maltraitance ou abandon. Au total, elle aQirme le chiQre de 300 000 
animaux abandonnés chaque année (chiens, chats, NAC). Sous délégation du ministère 
de l’Agriculture, le dispositif I-CAD a pour mission la gestion du Fichier National 
d’identification des chiens, chats et furets en France. Ce dernier montre une tendance à 
la hausse pour les abandons en fin d’année. En 2012, elle comptabilisait 10 000 
abandons de chats pour le seul mois de décembre. En 2022, ce sont plus de 50 000. 
C’est cinq fois plus en 10 ans.  
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